
 
Oui nous pouvons !!! 
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Lorsque nous avons surmonté des épreuves apparemment insurmontables ; lorsqu’on nous a dit que 
nous n’étions pas prêts, ou qu’il ne fallait pas essayer, ou que nous ne pouvions pas, des générations 
d’Américains ont répondu par un simple credo qui résume l’esprit d’un peuple.  
Oui, nous pouvons ! 

Ce credo1 était inscrit dans les documents fondateurs qui déclaraient la destinée d’un pays. 
Oui, nous pouvons ! 
Il a été murmuré par les esclaves et les abolitionnistes2 ouvrant une voie de lumière vers la liberté dans 
la plus ténébreuse des nuits. 
Oui, nous pouvons ! 
Il a été chanté par les immigrants qui quittaient de lointains rivages et par les pionniers3 qui 
progressaient vers l’ouest en dépit d’une nature impitoyable. 
Oui, nous pouvons ! 

Ce fut l’appel des ouvriers qui se syndiquaient ; des femmes qui luttaient pour le droit de vote ; d’un 
président qui fit de la Lune notre nouvelle frontière ; et d’un King qui nous a conduits au sommet de la 
montagne et nous a montré le chemin de la Terre promise.  
Oui, nous pouvons la justice et l’égalité. Oui, nous pouvons les chances et la prospérité. Oui, nous 
pouvons guérir cette nation. Oui, nous pouvons réparer ce monde. 
Oui, nous pouvons ! 

Alors demain, en portant cette campagne au Sud et à l’Ouest, en apprenant que les luttes des ouvriers 
du textile à Spartanburg ne sont pas si éloignées des difficultés de ceux qui font la plonge à Las Vegas, 
que les espoirs d’une petite fille dans une école qui tombe en ruine à Dillon sont identiques aux rêves 
du garçon qui fait son apprentissage à l’école de la rue à Los Angeles, nous nous rappellerons qu’il se 
passe quelque chose en Amérique, que nous ne sommes pas aussi divisés que notre politique nous le 
laisse croire, que nous sommes un seul peuple, une seule nation, et ensemble, nous entamerons le 
prochain grand chapitre de l’histoire de l’Amérique par trois mots qui retentiront d’une côte à l’autre, 
d’un océan radieux à l’autre… 
« Oui. Nous pouvons ! »              

Barack OBAMA, Discours de campagne dans le New Hampshire, 10 janvier 2008 
-I- Questions de compréhension 
1- À partir du champ lexical dominant que vous relèverez dans le 2ème et 3ème paragraphes, précisez le thème 
du texte.  
2- Quels sont les référents des pronoms « On » et « Nous » ?  
3- Relevez la figure de style récurrente, nommez-la et interprétez-la.  
4- Quelles sont les actions accomplies au cours des années par les américains ? Reformulez-les.  
5- Donnez le mode, le temps et la valeur des verbes soulignés. 
6- Quel est l’enjeu du texte ? Justifiez votre réponse.  
 
-II- Production écrite (Votre texte fera 25 à 35 lignes dans une écriture moyenne. (250 – 350 mots +/- 10%)) 

Sujet d’écriture : Vous projetez de vous présenter aux élections législatives dans votre région. Quel serait le 
programme proposé pour « réparer ce monde » ?  
Écrivez un discours dans lequel vous inciterez les citoyens à voter pour vous en choisissant des arguments 
pertinents qui vont les pousser à vous choisir comme candidat éventuel.  
Votre rédaction prendra la forme d’un développement argumenté illustré d’exemples. 
 
 
 
 
 

                                                           
1 Credo : Acte par lequel les chrétiens proclament leur foi en Jésus Christ. 
2 Abolitionniste: partisan de l’abolitionnisme (doctrine de ceux qui demandent l’abolition d’une loi.) 
3 Pionnier: défricheur de contrées incultes (régions qui ne sont pas cultivées). 



 
 
 
 

Éléments de réponse 
Oui nous pouvons !!! 

-I- Questions de compréhension 
1- À partir du champ lexical dominant que vous relèverez dans le 2ème et 3ème paragraphes, précisez le thème 
du texte.  
« une voie de lumière » (L : 7) – « la liberté » (L : 7) – « le droit de vote » (L : 13) – « la justice – l’égalité » 
(L : 16) – « les chances » (L : 16) – « la prospérité » (L : 16), le thème est donc « droits de l’homme » 
 
2- Quels sont les référents des pronoms « On » et « Nous » ? Précisez leur ancrage socio-culturel.  
On → les opposants, non-américains, les autres 
Nous → les américains et l’énonciateur ; « nous » : puissance collective que représente le citoyen, le peuple 
américain. 
Le président américain, lors de sa campagne électorale dans le New Hampshire, 10 janvier 2008  
 
3- Relevez la figure de style récurrente, nommez-la et interprétez-la.  
« Oui, nous pouvons » → anaphore, une figure d’insistance à travers laquelle l’énonciateur incite le peuple 
à agir car « vouloir c’est pouvoir » et la solidarité unifie tous les citoyens.   
 
4- Quelles sont les actions accomplies au cours des années par les américains ? Reformulez-les.  
 « Des ouvriers qui se syndiquaient ; des femmes qui luttaient pour le droit de vote ; d’un président qui fit 
de la Lune notre nouvelle frontière ; et d’un King qui a conduits au sommet de la montagne et a montré le 
chemin de la Terre promise. »  
 
Reformulation : Le peuple américain a créé les syndicats, a lutté pour le droit de vote pour les femmes, a 
exploré la Lune et a tracé le chemin de la Terre promise.  
● Évocation des grandes étapes historiques, de la construction des États-Unis, des victoires, des 
communautés qui par leurs luttes et combats ont repoussé la « frontière ». La dernière est son élection. 
 
5- Donnez le mode, le temps et la valeur des verbes soulignés.  
● résume → Indicatif présent, vérité générale 
● était inscrit → Indicatif imparfait passif, durable 
● quittaient → Indicatif imparfait, durable 
● a conduits → Indicatif passé composé, action achevée dont le résultat dure encore 
● entamerons → Indicatif futur simple, action à venir 
 
6- Quel est l’enjeu du texte ? Justifiez votre réponse.  
Il lance un appel pour convaincre ses concitoyens de sa bonne foi, les pousser à adhérer à sa thèse et donc 
agir en votant pour lui. Le discours a atteint son but puisqu’il a été élu deux fois. 
Visée : fédérer les américains ; l’élection d’un premier noir à la présidence s’inscrirait dans l’histoire du 
pays. 
 
7- À la lumière du texte et votre conception des droits de l’homme, interprétez les lignes 7 – 8 « Il a été 

murmuré par les esclaves et les abolitionnistes ouvrant une voie de lumière vers la liberté dans la plus 

ténébreuse des nuits ».  
La volonté s’exprime depuis l’affranchissement des esclaves jusqu’à aujourd’hui en se frayant un chemin 
qui mène de l’obscurité vers la lumière et la liberté. 


